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réémpte-r, ül voit couler le "Sang de lrance"; sur les ruine$ des villag.i suppure la valeur ils
"la Rançon"; au j-ue confirmnds, il dit: "Vousq serez <las* u ele "Il f ad&mdnta"; aux femmes chrétiennes,. il prescrit les "oeuvres de guerre"; à i0e., il répète le cri de
Mari: "Pénitencel" Ainsi, à la vision des désastres il OPPose le devoir de la réparation; aux l'ym-
su qui chantent l'héroïsme il joint les 'Consignes de guerre". Son livre charme, fortifie, émeut,toecouage; mais aussi il instruit.Aux leçons urgentes de l'actualité, le Pasteur njuý1t, . e nseigneents.î

1, (terniets du dogmnecitrétien, et, tandi, qu'il recommande la ténacité dans, l'espérance, il affirme la Persistante nécessitéde la Prire. Noms avons des chefs qu'il vante et dont il cite de chrétiennes Paroles, recueillie.pur lui-même; mais nous avons surtout au ciel des Protect eurs: les Saints de France, la "Reine dec
France", Marie; "l'Envoyée" Jeanne d'Arc, qu'il supplie d'interréder Psor lins et qul'il prie tlenous obtenir de nouveaux "Miracle.i de guerre".Oui, ce sont bien là, comme le désire leur auteur, "des Paroles qui éclaireni. qui enflanru,ît et
qui consolent". Le public français leur fera un accueil empressé. Puissenî..eîlc,, atteinidre. leur
but, c'est-à-dire susciter encore des liéroî,îîesq et (lem SUPPlicatjo

0, et, dIans, une France iuaislaéie, stimuler le commuin effort "pour la Victoire"!

HuMrn. DE LA PAROISSE DE Ci.so,A.AI t<ie 1, Le, Trois- Riv.ière, 19145), imîprimieijLek Bien P'.abc". C'est le premier volume dle l'hisîtoire dle la paroisse5 de Chiamplain, durit l-éta.blument remonte à 16M5.
Les 517 Pages qui le composent racontent par le détail et de lit façon la plus intéressîîî t, leus

tgines et les développements de la paroisse e C'hamplain. Un chiapitrîe et conmiarrë l'lnxtrii-.
tes publique dama la paroisse de C'hamîplain; ce chapitre contient des détail" inédits absoluimenîtmitèreutanto. Population, colonisation, agriculture, souvenirs historiques, "ie religieuse, rien n .a
i oublié. Le volume est illustré avec gofit. Ses première. pages sonlt ornées d'une bénérlie.t's spéciale de Sa Sainteté Benoit XV, d'une belle lettre de S. G. Mgr Cloutier et, d'une foîrt

joli préface de M. B. Suite, historien des Trois-Rivières. Les amism di' l'hîistoire' seront recOrk-mimnts à l'auteur, la distinguée annaliste du moînastère' des U'rsulines, dle Trois-Rïivière, quiémiumé la liche de coordonner les nombreux documents qui ont servi à charpenter l'histoire' îleClauplalin, et de faire revivre dans un style sobre et agréable le passé d'uîne des pluts belles parois.osddu Camad français.

Eloge de la Provins. de Québec
PAR UN JottitA1. 1O'ONrAic

En réponste aux fanatiques qui ont de. préjugés contre la province dle Québec et la considèrentRme moralement et matériellement inférieure aux autres, nous prenons plaisir à traduire, duCocu,% d'Ottawa, une appréciation judicieuse de notre province.Voici ce que dit le Ciiuen:'Çomparée avec Ontario, la province-s<ieur (Québec) a moins de crimes, consomme moinsSbwluonalooliques et a une meilleure fréquentation scolaire. La fréquentation moyenne"dnlu 6ee publiques d'Ontario en 1913-14 n'atteignait prie tout-à-fait 64 pour cent; la moyennelier Québec était de 75.25 pour cent pour les écoles catholiques (publiques) et presque 76 pouret pour lu "coes protestantes (séparées)."Pendant l'année 1913, la proportion de condamnations par 10,000 habitants, dans la pro-taisde Québec, aété du 10.2. DamOntario elleaàété de 23.4 De 1906 à 1914,1 le Sénat a
iM&d 103 divorcs à dus postulants d'Ontario et 23 à des postulants de Québae."Pendant lu six donêre an"e, il y a eu 14 condananations à la peine capitale dams Québec,liséis qu'Ontriom sevante d'en avoir au 38. Pendant la décad de 1901 à 1911, la popuJati;rud dé la province de Québec a augmenté de 40,000, tandis que celle d'Ontario dIijnueit deOnsde 82,000. Le taux de la natalité dans la province de Québec, en 1918, était de 17.38pac& libiants; et dans Ontario de 12.70.
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